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diens confèrent à huis-clos. Pour la première fois le Cabinet de guerre du Royaume-
Uni et le Comité de guerre du Cabinet canadien se réunissent en session conjointe. 
Pendant la conférence le Comité mixte canado-américain de l'aide de guerre est établi 
pour étudier les problèmes du prêt-bail et de l'aide mutuelle. M. Roosevelt visite 
plus tard Ottawa—premier président des Etats-Unis à visiter la capitale du Canada. 

Le Canada n'était pas représenté séparément à la conférence de Téhéran en 
décembre 1943, mais le Premier Ministre du Canada annonça plus tard que les 
déclarations du Caire et de Téhéran "avaient comme résultat et base la confiance 
et la bonne volonté entre les grandes puissances représentant les Nations Unies 
dans la présente lutte mondiale pour la liberté". 

En avril 1944, le Premier Ministre se rend à Londres pour assister à la première 
conférence de guerre des premiers ministres du Commonwealth. A cette rencontre 
importante, les affaires du Commonwealth sont discutées sur un arrière-plan d'or­
ganisation mondiale internationale et de politique d'après-guerre. Pendant son 
séjour à Londres, le Premier Ministre King parle à une session conjointe de la Cham­
bre des Communes anglaise et de la Chambre des Lords. 

La stature internationale accrue du Canada se reflète dans les déclarations de 
novembre et décembre 1943, que les légations canadiennes à Washington, Moscou, 
Tchoung-King et Rio de Janeiro seront élevées au rang d'ambassades. Le 16 
mars 1944, un ambassadeur canadien au Mexique est nommé. L'ambassade à 
Washington est la première à être établie par un dominion britannique. Parmi les 
nations britanniques le corps diplomatique du Canada ne le cède qu'à celui du 
Royaume-Uni. 

Le Canada a élaboré et mis en opération ce que l'on considère comme l'un 
des programmes les plus avancés et les plus complets de rétablissement pour les 
hommes et femmes des forces armées. (Voir chapitre XXI.) Chaque service a ses 
conseillers du personnel pour donner des renseignements sur la formation d'après-
guerre et les emplois disponibles. Un vaste projet pour guider les personnes démo­
bilisées a été élaboré et chaque homme et femme aura le bénéfice des conseils d'un 
expert avant de reprendre la vie civile. Par la loi des terres destinées aux anciens 
combattants, une aide financière sera donnée par le Gouvernement aux membres du 
personnel des services désirant s'établir sur la terre. 

Tout en commençant à faire des projets pour la paix, le Canada a employé 
toutes ses ressources pour finir la guerre, sans se préoccuper du coût. Les effectifs 
croissants des forces armées et la production grandissante d'équipement et d'appro­
visionnements d'importance vitale pour les Nations Unies ont élevé le coût quotidien 
de la guerre pour le Canada, par tête, de 32 cents en 1941 à 89 cents en 1942 et à 
$1-16 en 1943. 

Défense Nationale 

Organisation et administration de la défense nationale.—Aucun chan­
gement digne de mention n'a eu lieu dans l'organisation fondamentale du Ministère 
de la Défense Nationale depuis ceux qui ont été publiés à la p. xxvi de l'Annuaire 
de 1940. 

La Marine.—Pour répondre aux demandes sans cesse croissantes de services, 
la Marine Royale Canadienne a continué au cours de l'année écoulée à prendre de 
l'expansion tant en personnel qu'en navires. Avec les additions à son personnel 
original, le Conseil de la Marine, corps consultatif du Ministre de la Défense Natio­
nale pour les Services Navals, a maintenant 7 membres et un membre civil; il corn-. 


